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Éditorial 
 

On dirait que le temps des fleurs a été plus court que 
d’habitude cet été avec du froid qui a touché juin- juillet et 
beaucoup de pluie; vacances bien méritées et retour 
prochain à nos rencontres et nos activités. 
 

Madame la Ministre de l’immigration Kathleen Weil qui a 
accepté notre invitation au Cocktail annuel du 13 
septembre prochain souligne l’importance de l’accueil et 
l’intégration des immigrants à la société d’accueil 
québécoise. Plus les nouveaux arrivants sont heureux et 
bien adaptés plus ils seront productifs et redonneront à la 
société au centuple. Une intégration saine et des gens 
heureux, quoi demander de plus? 
 

Rendez-vous est donc donné pour notre retour aux 
activités avec notre grand Cocktail annuel des bénévoles. 
 
 

Claudie Ayas 
Présidente 

 

Élections  
 

Les tambours de l’élection générale au fédéral battent 
déjà et nous sortent de notre torpeur estivale. Le Canada 
demeure le ‘plus’ meilleur pays du monde bien que 
certains enjeux qui nous tourmentent nous semblent 
exagérés, certains objectifs difficiles à atteindre. 
 
Sur une échelle plus modeste nos élections pour le conseil 
d’administration de l’Entraide ont déjà eu lieu à 
l’assemblée générale annuelle du 13 juin 2015 et les 
membres du conseil furent reconduits sans changement. 
 
Ceux qui n’ont pas pu assister à l’assemblée générale et 
voudraient consulter le rapport annuel pourront le 
retrouver sur notre site : 
www.entraideboisdeboulogne.org. Vous pouvez aussi  
 
 
 

 
 
 
retrouver tous les bulletins d’information ‘’La Voix de 
l’Entraide’’ ainsi que les photos prises lors des événements 
sur notre site. 

 
Rachad Hajjar, Gulnar Habra, Micheline Sayad, Solange Bassal, 
Claudie Ayas, Antoine Wagdi Khoury, Amal Elkouri, Magda 
Boulos, Pierre Croubablian (absent de la photo : Kamal Zariffa) 

 
Le programme pour 2015 – 2016 sera mis en marche 
bientôt et nous réservera des activités des plus 
intéressantes. 
 
 

Mot du Père Henri Boulad 
 

 

Chers amis de l’Entraide, 

Je suis extrêmement touché par votre geste en faveur de 
l’action que nous menons en Égypte et tiens à vous en 
remercier du fond du cœur. Votre soutien est pour nous un 
réel encouragement à poursuivre notre travail, malgré les 
immenses difficultés que nous rencontrons.  
Que Dieu vous bénisse et vous aide à rayonner toujours 
davantage. Avec ma sincère gratitude, 
 
Henri Boulad, sj      

 Fondé de pouvoirs de Caritas-Égypte 
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Entretien avec Georges Hélal 

Comme à chaque année le numéro du mois d’août nous 
présente une personnalité marquante de notre 
communauté. Cette année nous avons rendez-vous avec 
M. Georges Hélal. Il est membre fondateur, en 1964, de la 
Société d’aide aux immigrants du Moyen-Orient du 
Canada (SAIMOC), qui est devenue en 1999 l’Entraide 
Bois-de-Boulogne. 

 

RA Vous êtes né à Montréal M. Hélal? 

GH Oui. Papa et maman aussi  sont nés à Montréal. 
Notre famille fut parmi les premières ici. Mon grand-père 
paternel est arrivé à 16 ans de Beyrouth au Liban en 1888. 
Ma grand-mère paternelle Asma Chahlaoui est arrivée 
vers 1899 de Damas en Syrie accompagnée de sa sœur 
Skiyé et à l’âge de 16 ans elle a épousé mon grand-père 
Georges qui avait alors 28 ans. Ils ont donné naissance à 
mon oncle Wadie-Wilfrid en 1901 puis à mon père Joseph 
en 1903. Mon grand-père Georges était menuisier et dans 
ses temps libres colporteur. 

RA Et du côté maternel? 

GH Ma mère Lydia était la fille de Mikhaïl Saykaly et 
Zahia Chacra qui étaient venus de Rashaya-el-Wadi, du 
Liban-sud. Il est à noter que les premiers immigrants 
orthodoxes priaient à la Paroisse Saint-Sauveur comme 
tous les autres parce qu’elle regroupait tous les orientaux, 
avant même la création de St-Nicolas et de St-Georges. 

RA La vie était dure? 

GH La vie était agréable mais ils ont trimé dur pour 
faire leurs études: mon oncle Wilfrid dans les assurances 
et mon père Joseph qui a étudié le Droit à McGill. La 
communauté (catholique et orthodoxe) se regroupait 

entre elle et vivait principalement dans le secteur de la 
ville où se trouvait l’église St-Sauveur. La première 
génération en général ne savait lire ou écrire que l’arabe. 
Ils se sentaient mieux ensemble, chez eux. Ceci a duré de 
longues années. Mon père avocat avait une forte 
personnalité et s’exprimait avec autorité mais possédait 
aussi de belles qualités sociales. Il fut très engagé dans 
notre communauté.   

RA Racontez-nous vos premières années à Montréal. 

SH J’ai grandi dans Ahuntsic, sur Grande-Allée. J’allais 
à l’école du coin : St-Nicolas, école primaire maintenant 
démolie. À l’école on m’appelait ``le Syrien``. Ensuite mon 
père a voulu que je fasse mon secondaire en anglais et je 
suis allé à l’école catholique d’Arcy McGee. J’ai fait mon 
Baccalauréat ès arts à McGill de 1951 à 1955, étudié la 
philosophie à l’Université de Montréal où j’ai obtenu mon 
M.A. et commencé à y enseigner en 1961. En 1965, 
j’obtenais mon doctorat de l’Université de Montréal. 

RA Quel fut le sujet de votre thèse? 

GH Long titre qui semble compliqué mais sujet 
passionnant ‘La structure et l’intentionnalité de la 
philosophie de la nature de A.N. Whitehead’. Ce grand 
monsieur était un mathématicien-philosophe britannique 
intéressé à l’éducation des jeunes, à la philosophie de la 
physique et à la théorie de la relativité d’Einstein. 

RA Vous avez fait carrière dans l’enseignement 

GH J’ai enseigné à l’Université de Montréal jusqu’en 
2006. La faculté de philosophie n’existe plus comme telle 
depuis 1972 car on l’a intégrée en tant que département 
au sein de la Faculté des Arts et des Sciences, 
nouvellement créée cette année-là. 

RA Vous avez écrit aussi 

GH J’ai publié quelques livres dont le dernier, intitulé 
Repères ultimes, un ouvrage de quelque 500 pages paru 
en 2013. J’écris actuellement un autre livre mais qui sera 
beaucoup plus petit et qui fera la synthèse de mes idées 
sur quelques questions dont celui de l’athéisme 
contemporain. 

RA Trouvez-vous que Montréal représente un pôle 
culturel important? 

GH Oui, c’est sûr. Je fais partie aussi d’une 
association : les Écrivains francophones d’Amérique. Cette 
société fut fondée en 1936 par quelques écrivains dont 
Jean Bruchési, plus tard sous-secrétaire de la Province de 
Québec et diplomate, et Mgr. Olivier Maurault, alors 
recteur de l’Université de Montréal.  J’en suis devenu 
membre en 1976. Auparavant elle s’appelait la Société des 



 

 

écrivains canadiens. J’en ai pris la charge en 2005 et je 
reste toujours membre du Conseil de sa section 
montréalaise. Elle regroupe une centaine d’écrivains et 
son but est de faire connaître, de regrouper les écrivains 
et protéger leurs intérêts. 

RA Vous avez sûrement aimé enseigner 

GH Bien sûr. Je répétais parfois aux étudiants ce 
dicton latin ‘Ars longa, vita brevis’ qui veut dire 
littéralement ‘’ l’art est long, la vie est brève’’; ça prend du 
temps pour maîtriser quelque chose. 

RA Vous étiez membre de comités à St-Sauveur 

GH Oui, comme mon oncle Wilfrid et mon père 
Joseph l’ont été. Mon père a été conseiller juridique de la 
Paroisse Saint-Sauveur pendant très longtemps, il m’a 
répété souvent qu’il fallait s’occuper de l’église mais pas 
se mêler des affaires internes du clergé. Moi j’ai travaillé 
surtout avec les comités de jeunes et je me souviens qu’à 
la fondation de la SAIMOC en 1964 avec Mgr Georges 
Coriaty, j’étais un des signataires du document constitutif. 
Ce fut un temps d’activités intenses à la Paroisse. 

RA Certaines choses ont changé depuis 

GH Nous avons toujours passé par des hauts et des 
bas. D’une communauté de quelques centaines de 
personnes nouvellement venues qui habitaient autour de 
la Paroisse St-Sauveur, alors située sur St-Denis coin Viger, 
nous sommes rendus une grosse communauté de trente 
mille personnes de deuxième et troisième générations, 
éparpillée à travers la grande Ville avec des besoins 
différents. Nous avions des familles comme les Batah, 
Soueidy, Beshwaty, Sara, Angélil, Sawaya, les cinq frères 
Alepin, les Malouf. Les familles ont beaucoup grandi, se 
sont beaucoup intégrées en raison de mariages 
intercommunautaires et parfois se sont fondues dans la 
population. Certains ne sont plus à Montréal mais ont 
suivi leur entreprises en Ontario ou jouissent de leur 
retraite en Floride etc. 

RA  Les familles qui ont fondé St-Sauveur on ne les 
voit plus… 

GH Comme je l’ai dit, elles se sont éparpillées et fondu 
dans la population. Elles ne parlent pas l’arabe et ne 
connaissent pas les jeunes prêtres qui viennent et quittent 
avant d’établir des relations stables avec les familles. Mais 
surtout nous subissons l’influence de la société 
québécoise où le taux de pratique a beaucoup baissé et 
touche 10%. 

RA L’évolution a-t-elle été différente chez nos frères 
orthodoxes? 

GH Peu de différences. Sans doute, plus d’anglais que 
de français du temps où les commissions scolaires 
catholiques francophones n’acceptaient que les 
catholiques et que les autres  allaient chez les protestants 
anglophones. 

RA Et la parenté établie aux États-Unis 

GH Nous avons beaucoup de proches établis aux 
États-Unis et nous nous visitions régulièrement au début. 
Personnellement, je garde le contact mais la génération 
qui me suit l’a malheureusement perdu. 

RA Et la vie communautaire 

GH Nous étions une communauté florissante. Aussi 
nous fréquentions le Club Syro-Libanais (LSCA). Nous 
étions à l’aise partout mais depuis les années 1970 
beaucoup de choses ont changé et même le LSCA qui 
devenait un club de moins en moins fréquenté et qui fut 
finalement vendu. C’est dommage. 

RA Vous savez que l’Entraide Bois-de-Boulogne 
(SAIMOC) travaille fort 

GH Bien sûr. Les gens ne réalisent pas la quantité de 
travail requise pour organiser une activité. On pense que 
c’est facile et que ça vient tout seul. A l’Entraide j’ai 
rencontré des amis et des connaissances et je suis 
heureux de sa vitalité. Je vois aussi que la jeune relève a 
des besoins différents. En tout cas, je sais que le travail 
communautaire exige un effort constant et je vous 
souhaite tout le succès pour l’avenir. 

RA         Merci. 

Fournitures d’écoles et habits de neige 
 

Suite à la situation dramatique au Moyen Orient en 
général et en Syrie en particulier, les demandes d'aide et 
d'assistance sont de plus en plus nombreuses et 
pressantes. 
"Le comité d'aide aux familles" a le mandat de rencontrer 
au bureau de l'Entraide, les familles référées, afin de 
répondre à leurs  besoins les plus urgents. Ce comité a 
réussi en 2014, discrètement, à venir en aide à un grand 
nombre de nouveaux arrivants, surtout, avec le projet : 
" mon premier habit de neige au Canada ". 
Dès septembre, ce comité sera prêt à contacter les 
familles nécessiteuses pour établir avec elles un processus 
d'aide: fournitures scolaires, vêtements d'hiver, etc. 
 
Si le cœur vous en dit, vous pouvez vous joindre à ce 
comité en appelant à notre bureau. 
 

 



 

 

Liza et les fleurs 
 

Mercredi le 27 mai nous avions toutes rendez-vous pour 
une journée ensoleillée dans le site enchanteur du 
Château Vaudreuil. Accueillies sur des notes musicales de 
Liliane Habib au piano c’était un rendez-vous élégant et 
distingué inscrit sous le signe de la beauté et de la nature. 
Les participantes étaient là pour se retrouver et s’amuser. 
 

 
Liliane Habib, membre du comité des Dames au piano 

 

 
Magda Boulos, Gulnar Habra, Gemma Hamoui, Solange Bassal, 
Claudie Ayas, Liza Charbel, Christiane Saheb, Charlotte Mallouh, 
Liliane Habib, Marie-Rose Khouri, Rosy Scandar, Afaf Attala, 
Tania Kabrita dans le jardin du Château 
 

Présentée par son amie Céline Boulos, notre 
conférencière-invitée Liza Charbel a su charmer le public 
avec sa grâce et son talent. Elle y est allée de nombreux 
conseils sur l’entretien du sol et du gazon, la culture des 
légumes et des champignons, le mélange de plantes 
d’intérieur et de fleurs, le choix des fines herbes et 
finalement des pesticides naturels. 

 
Myriam Najjar, Chérine Bashatly, Magda Boulos 
Fadia Diab, Micheline Sayad, Dolly Chébli, Mervat Tannous, 
Cricri Doche, Christiane Geargoura 
 

La belle musique de DJ Tito, les cadeaux de présences ainsi 
que les prix de la loterie ont mis tout le monde de bonne 
humeur. De belles photos étaient prises par notre 
photographe bénévole, Isabelle Charestan et vous pouvez 
toutes les visionner sur notre site web. Surveillez les 
annonces, le prochain déjeuner-causerie aura lieu en 
octobre prochain. Merci au comité organisateur pour ce 
bel événement. 
 

 
Marie-Rose Khouri et Rosy Scandar entourées de leurs amies 

 

 
Bénita Dagher tirant le numéro gagnant à la loterie 

 

 



 

 

Caritas 
 

L’Entraide a bien entendu la demande de secours faite par 
le Père Henri Boulad revenu à la barre de Caritas-Égypte et 
qui constate des besoins criants d’aide pour soulager la 
pauvreté, la malnutrition et l’ignorance, apprendre un 
métier à des handicapés et aider les réfugiés. Bien que 
notre année d’activités était déjà à sa fin l’Entraide a 
organisé trois soirées de cartes à leur intention et a pu 
dégager un montant de 2 500$ qu’elle a offert à Caritas-
Égypte.  

 
Henri Salloum remet le chèque de 2,500$ à Maryse Boulad-Orfali 
le 13 mai 2015 
 

Les personnes désireuses de faire un don pourront libeller 
leur chèque à : Missions Jésuites et écrire au bas du 
chèque : a/s de Caritas-Égypte Père Henri Boulad. Ils 
pourront le poster à Missions Jésuites 25 rue Jarry ouest 
Montréal QC H2P 1S6 (pour information; tél 514 387 
2541). 
 
Chacun doit faire sa part pour soulager les semblables 
dans le besoin. Comme le dit souvent Henri Boulad : ‘’Nul 
n’a le droit d’être heureux seul’’. Photos des parties de 
cartes sur entraideboisdeboulogne.org 
 

 

Le maestro Sami Aoun 
 

La salle était comble et les gens tout excités à écouter M. 
Sami Aoun sortir les derniers pronostics de la boite à 
surprises moyen-orientale. Il y est allé d’abord de 
quelques constats : premièrement il n’y a pas de Moyen-
Orient sur l’échiquier actuel. Avec l’éclatement de l’espace 
arabe il ne reste rien de ce qu’on croyait harmonieux et 
homogène. En fait depuis 200 ans cette région n’avait 
jamais joui d’autonomie effective et tous les évènements 
ont été influencés par l’Europe. 
 
Deuxièmement : il y a de moins en moins de 
configurations étatiques fixes mais les gens s’apparentent 
plus à des familles, clans, tribus, religions. Le Moyen-

Orient perd ce facteur identitaire des États qui lui 
permettait d’entrer dans le système international 
westphalien sur lequel les acteurs perdent de plus en plus 
le contrôle. 
 

 
 

Troisièmement : même les grandes utopies identitaires tel 
que créer la UMMA se sont effritées, représentent des 
échecs : panislamisme, panarabisme, nationalisme 
étatique. 
 

Le panislamisme s’est perdu dans la guerre civile 
intermusulmane sunnite/chiite dans laquelle les élites ne 
trouvent pas d’équilibre sans l’ingérence de Dieu. 
Le panarabisme quant à lui n’a pas reconnu la diversité 
culturelle ou ethnique et le pluralisme n’a pas réussi à 
promouvoir l’arabité culturelle, mais l’a occultée. Le 
nationalisme étatique n’a pas établi un respect entre ces 
pays qui ont remis en question les frontières changeantes 
héritées depuis le début du 20e siècle. Chaque pays avait 
un contentieux non résolu avec son voisin. Maintenant les 
avancées de l’État islamique et des Kurdes viennent 
ajouter à la complexité. 
 

 
 
Quatrièmement : il est difficile de décrire le printemps 
arabe ou de l’évaluer comme un échec. Cinq ans ne 
suffisent pas pour qu’une révolution donne sa pleine 
mesure et certaines révolutions (française ou bolchevique) 
ont nécessité 30 ou 40 ans pour égaliser leurs 
soubresauts. 
 

Ce que nous avons vécu avec les printemps arabes depuis 
2010 a obéi à des déclencheurs. Il n’y a pas eu de complot. 
Il y a un choc dans la conception de sociétés mondiales 
ouvertes et démocratiques, théorie de Fukuyama versus 



 

 

Huntington, background culturel chrétien versus 
musulman. Pour l’Islam la démocratie est une hérésie. On 
ne peut donc pas l’asseoir sur un terrain volcanique. 
Les Arabes sont déçus de la gouvernance du Président 
Obama, mais Obama a été l’élu par et pour les Américains. 
C’est un professeur d’économie qui s’est donné pour 
mission de redresser l’économie américaine et de 
terminer les guerres entreprises par les néoconservateurs 
depuis G. W. Bush. Il a donc promis de se retirer, de ne 
pas envoyer d’autres soldats américains mourir au front. Il 
se suffira de mener à distance. Avec un chômage qui 
régresse, un dollar qui se raffermit et des prix 
d’immobilier qui montent, il gagne son pari. Il ne lui reste 
qu’un an et demi, il restera en retrait et laissera Putin 
avancer et la Russie se casser les dents. La Turquie, 
l’Arabie Saoudite et Israël mèneront les guerres qu’ils 
voudront, mais lui ne bougera pas. Il signera une entente 
avec l’Iran et l’opinion publique le suit en majorité. Entre 
temps le Moyen-Orient restera victime de ses conflits. 
 

 

Avec André Dirlik 
 

Nous attendions avec impatience d’écouter André nous 
parler de l’Orient que nous avons dû quitter, de notre 
émigration, de notre adaptation à la vie canadienne et de 
voir le bébé que nous avons accouché de cet heureux 
mélange. Qu’avons-nous gagné et qu’avons-nous perdu? 
M. Dirlik a commencé à nous opposer aux centaines de 
réfugiés africains venant à travers la Libye et qui tentent 
de traverser la mer Méditerranée pour toucher le sol de 
Lampedusa en Italie. Nous sommes bien chanceux, car 
nous n’avons pas eu à risquer notre vie pour venir en terre 
d’Amérique, bien au contraire nous étions venus avec nos 
diplômes et nous fûmes reçus avec les honneurs. 
 

 
 
Déjà au début du 19e siècle le Sultan Mohamed Ali en 
1805 nous ouvrait toutes grandes les portes de l’Égypte, 
car il avait besoin des jeunes talents de partout pour bâtir 
l’Égypte moderne. Des centaines de milliers d’Italiens, de 
Grecs, de Syro-Libanais, d’Arméniens, de Juifs, etc. 
s’étaient réunis sous le soleil d’Égypte pour réussir le 
melting-pot à l’égyptienne. La sévérité de mon père et de 
nos professeurs d’école a marqué mes fesses et mes 
joues. Ils étaient exigeants à la recherche de la qualité. Le 
changement de régime et les guerres au Moyen-Orient 
nous ont amené d’autres défis et nous ont sortis d’Égypte. 

Notre deuxième émigration empruntait des voies toutes 
différentes. Suite à un passage au Liban, des études à 
l’Université américaine je rencontrais ma femme, 
l’épousais et nous étions partis ensemble à la recherche 
d’un nouvel avenir. Sur la carte, Montréal se situait sur la 
même latitude que Bordeaux ou Ankara, mais nous 
apprîmes vite qu’elle était connectée aux autoroutes de 
froid et de neige qui descendait directement du pôle 
Nord. 
 

Le Québec changeait avec la Révolution tranquille, voulait 
rattraper le temps perdu et démettait l’Église qui avait fait 
beaucoup de bien et de mal. Avec nos amis nous 
discutions longtemps comment refaire le monde et si les 
Libanais d’Égypte étaient meilleurs que les Libanais du 
Liban, s’ils étaient plus cosmopolites et plus intéressants 
que les Libanais du Liban qui se prenaient pour le nombril 
du monde. Ils dialoguaient entre eux en échangeant 
bombes et obus. Malheureusement c’était la guerre civile. 
 

 
Maintenant en fin de carrière nous ne regardons plus 
l’avenir devant nous, le passé derrière nous est devenu 
notre avenir. Nous attendons la guillotine. Nos origines, 
nos ancêtres ne servent que de notre vivant. Mon père 
Dirlik a quitté le Caucase après l’invasion russe. Qui s’en 
souviendrait? Nos origines ne sont plus importantes et 
n’intéresseront personne après nous. 
 

Finalement nous devons beaucoup à ce pays et à ses gens. 
Parfois nous nous plaisons à nous sentir supérieurs, mais 
nous sommes chez eux; ceci jusqu’à la troisième 
génération. Ce pays nous a civilisés, c’est avec ces gens 
que nous sommes passés au 21e siècle. Ici nous avons 
appris à accepter les différences. Nos soirées ne se 
terminent plus en chicanes. Nos enfants nous éduquent 
tous les jours. Notre émigration a été un déchirement et 
on y travaille encore. Nous avons réalisé que notre terre 
d’accueil était supérieure aux pays paternalistes d’où nous 
venions qui revendiquent encore d’avoir inventé les 
guerres de religion. Yannis, un voisin grec concierge que 
j’ai connu prenait sa retraite et m’annonçait qu’après 55 
ans au Canada il retournait en Grèce : ‘’Canada was a good 
country but I lost my children’’. En effet le Canada est ce 
melting-pot que nos enfants feront. Nous sommes venus à 
la découverte, avec notre background nous sommes les 
derniers des Mohicans et après nous ce ne sera plus la 
même émigration, car nous avons aplani le chemin et le 
Canada a changé avec nous. 



 

 

 

Sortie culturelle 
Mercredi 16 septembre 2015 

 

Nous vous invitons à une belle croisière à bord du Grand Cru! 
Une promenade d’une durée de 3 heures avec repas à bord. 
Une occasion unique de passer une belle journée d’automne 

avec les amis 
Départ à 9 h précises en autobus de luxe du 

2005 rue Victor Doré 
Retour vers 17 h 

Contribution membre :   110$   ami : 115$ 
Réservation : entraidebdb@bellnet.ca 

Ou au 514-332-4222 

 

 

 

Vous invite à une soirée 

 
Bulles et Fourrures 

La fourrure réinventée, 
un héritage d’hier et de demain  

 

Oubliez ce que vous savez de la fourrure traditionnelle, 
Eläma est là pour changer cette image et redonner une 
nouvelle âme à ce produit qui fait partie de notre héritage 
et qui a beaucoup évolué. 
 

 Les deux sœurs Elias, Rim & Rita Elias, ont une nouvelle 
vision de changer le prêt à porter et de le relever à un 
niveau de luxe qui attire l’attention et éblouit les yeux. La 
beauté de la fourrure est qu’elle peut être réinventée! 
 

19 :30  Cocktail aux Bulles 
20 :00  Défilé de mode et présentation  
20 :30  Réseautage                              Contribution :  5$ 

Mercredi 30 septembre 2015 
Centre des Loisirs de Saint-Laurent, 1375 rue Grenet 

 

Déjeuner-causerie du Comité des Dames 
en collaboration avec 

 

Un rendez-vous avec Mikael Zayat, un des pionniers de 
l'aromathérapie en Amérique du Nord. Zayat signifie 
littéralement : "celui qui fait l'huile" en arabe. 
 

Le parfum que nous choisissons révèle notre essence, d'où 
l'importance de porter des parfums naturels dérivés de 
sources botaniques. 
 

Venez à la découverte des multiples bienfaits des huiles 
essentielles et des plantes médicinales. 

 
 

Mercredi 21 octobre 2015 à 11 h 30 
Centre Communautaire Syriaque 

3000 boul. Édouard Montpetit, Laval 
Membre : 45$  amie : 50$ 

 

Partie de cartes avec souper 
 

 
Aide aux familles syriennes dans le besoin 

Mercredi 7 octobre 2015 à partir de 18 h 30 
Centre des Loisirs de Saint-Laurent 

1375 rue Grenet      Contribution : 25$ 

 

Réserver cette date pour la 
Fête de l’Halloween  

 
Familles avec enfants <10 ans. 

Diner dimanche 1er novembre 2015 à 14 h 
Centre des Loisirs de Saint-Laurent 
Adultes 25$                  enfants 10$ 

mailto:entraidebdb@bellnet.ca


 

 

Éduc-Atout 
 
Bonheur palpable à la remise des livres cadeaux de fin 
d’année aux élèves inscrits au programme Éduc-Atout, 
aide aux devoirs offert par l’Entraide. 
 

 
Enfants heureux et fiers de leur réussite 

 
 

Calendrier des activités 
Septembre 
Mercredi 13 Cocktail annuel des bénévoles 
Mercredi 16 Sortie culturelle Memphrémagog 
Mercredi 30 conférence avec Eläma Furs 
 
Octobre 
Mercredi 7 Partie de cartes 
Mercredi 21 Déjeuner-causerie Zayat Aroma 
Mercredi 28 Conférence avec Dr Victor Ghobril 
 
Novembre 
Dimanche 1er Halloween des enfants 
Mercredi 28 Conférence avec Dr Lucie Khouri 
 
Décembre 
Mercredi 2 Partie de cartes 
Dimanche  6 Diner de la Ste Barbe et Noël des 
   enfants 
Mercredi 16 Concert de Noël 
Samedi  19 Soirée dansante de Noël 
 

 
 

Vous invite à la conférence 
 

Peut-on éviter le cancer? 
qui sera donné par 

 

Dr Victor Ghobril 
Hémato-oncologue 

 
Dr Ghobril a consacré sa carrière à soigner les tumeurs, les 
maladies du sang et serait placé, mieux que quiconque, 
pour nous parler des produits carcinogènes qui 
provoquent le cancer. Les mesures de dépistage et 
moyens de prévention nous permettront de l’éviter ou de 
le détecter pour le soigner à un stade précoce. 
 
Pouvons-nous éviter le cancer de la prostate, du sein, du 
côlon, du poumon, etc.    C’est à nous d’y voir! 
 

Mercredi 28 octobre 2015 
Centre des Loisirs de Saint-Laurent 

1375 rue Grenet, salle 225 
 

19 h 30 : rafraîchissements      20 h : conférence 

 

 
  

Vous êtes cordialement invités au 
  

Cocktail Annuel 
« Hommage & Reconnaissance » 

  
Sous la présidence d’honneur de 

 

Mme Kathleen Weil 
Ministre de l'Immigration, de la Diversité et de l'Inclusion 

 

 Dimanche 13 septembre 2015 à 17 h 
 

Adhésion et renouvellement du membership à 
l’accueil à partir de 17 h 

 

Centre des Loisirs de Saint-Laurent 
1375 rue Grenet, Saint-Laurent



  

 

 


